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PRÉSENTATION  

 
 
Le pr®sent plan dôurbanisme r®sulte dôune d®marche 
entreprise par la Municipalité de Shannon pour se 
doter dôun guide simple et pratique en mati¯re de 
planification et de gestion du territoire. 
 
Agrémenté de photos et de figures aux couleurs de 
Shannon, le plan dôurbanisme permet au lecteur de 
se rappeler quelques faits marquants sur le plan 
historique; dôen apprendre davantage sur la situation 
actuelle; et enfin, de connaître les orientations et les 
actions futures dans lôint®r°t des prochaines 
générations. 
 
Préalablement à la présentation de ce contenu 
®volutif (hier, aujourdôhui et demain), le lecteur est 
invité à prendre connaissance du contexte et de 
lôutilit® de se doter dôun plan dôurbanisme. 
 
Bonne lecture! 
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1.0 LE CONTEXTE 

 
 
Depuis lôadoption du premier plan dôurbanisme de 
Shannon en 1991, le contexte a beaucoup changé. 
 
Au niveau provincial, le ministère des Affaires 
municipales et des régions (MAMR) a défini, depuis 
1994 jusquô¨ tout r®cemment encore, des nouvelles 
orientations gouvernementales en matière  
dôam®nagement du territoire, de gestion de 
lôurbanisation, de protection du territoire et des 
activités agricoles, etc.  De plus, des nouvelles 
dispositions législatives ou réglementaires viennent 
modifier le cadre dôintervention des communaut®s et 
des municipalités régionales et locales. 
 
Au niveau métropolitain, la nouvelle Communauté 
métropolitaine de Québec (CMQ), créée en 2002, 
regroupe les territoires des nouvelles villes de 
Québec et de Lévis, ainsi que les territoires des MRC 
de La Jacques-Cartier, de La Côte-de-Beaupré et 
enfin, de lôĊle dôOrl®ans.  La CMQ a comme principal 
mandat dô®laborer, dôadopter et de mettre en îuvre  
un sch®ma m®tropolitain dôam®nagement et de 
d®veloppement (SMAD) pour lôensemble de son 
territoire. Au moment de la rédaction du plan 
dôurbanisme de Shannon, aucune version du SMAD 
nô®tait en vigueur.  

 
 
 
 
 
Au niveau régional, la MRC de La Jacques-
Cartier, dont fait partie la Municipalité de 
Shannon, a adopté, le règlement numéro 2-2004 
®dictant le nouveau sch®ma dôam®nagement et 
de développement révisé pour le territoire de la 
MRC le 17 mars 2004.  Ce règlement est entré en 
vigueur le 15 juillet 2004, date correspondant à la 
signification dôun avis de conformit® aux 
orientations gouvernementales émis par le 
ministère des Affaires municipales et des régions. 
 Depuis 2004 certains amendements furent 
apportés au schéma en vigueur. 
 
Au niveau local, Shannon a connu au cours des 
dernières années une problématique liée à la 
contamination de lôeau potable puis®e 
individuellement dans la nappe phréatique par un 
bon nombre de résidents.  Cette situation, 
largement médiatisée, a nécessité des 
investissements majeurs pour implanter un réseau 
municipal dôaqueduc et de le circonscrire dans le 
p®rim¯tre dôurbanisation de Shannon. 
 
Dans ce contexte évolutif, il devient nécessaire, 
opportun et obligatoire que la Municipalité adopte 
un nouveau plan dôurbanisme.  Celui-ci doit être 
conforme aux orientations et dispositions 
normatives émises par les instances 
décisionnelles supérieures, tout en reflétant les 
aspirations des Shannonites sur la base du plus 
large consensus possible. 
 
La figure schématique suivante permet de définir 
et de comprendre lôinterrelation entre les diff®rents 
intervenants et leurs outils de planification et de 
gestion urbanistique. 
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Figure 1 :  Hiérarchisation des intervenants gouvernementaux et de leurs outils urbanistiques 
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2.0 POUR MIEUX COMPRENDRE 
ET UTILISER LE PLAN 
DõURBANISME 

 
 

2.1 SA DÉFINITION 

 
Le plan dôurbanisme est le document de planification 
qui établit les lignes directrices de lôagencement des 
fonctions dôune municipalit® tout en pr®sentant une 
vision dôensemble de lôam®nagement de son 
territoire. 
 
Un plan dôurbanisme côest aussié 

Å Un constat lucide permettant : 
- dôappr®cier la situation dans chacun des 

secteurs dôactivit® de m°me que les 
récents changements ; 

- de mieux anticiper les changements qui 
sôop®reront ; 

- de miser sur les forces du milieu. 

Å Lôidentification dôune vision concert®e du 
développement permettant à chacun des 
partenaires de préciser sa mission et de favoriser 
une meilleure synergie. 

Å Lôidentification dôinterventions mesurables, de 
leur suivi et de leur bilan annuel. 

Å Un outil de promotion, de valorisation et 
dôoptimisation organisationnelle et fonctionnelle 
de sa municipalité. 

Å Un engagement sociopolitique pour le bénéfice 
de la communauté. 

 

 
 

PRINCIPAUX INSTRUMENTS DõURBANISME 

En vertu de la Loi sur lôam®nagement et lôurbanisme 

(LAU), trois instruments sont obligatoires pour tout 

territoire municipal :  

 

LE SCHÉMA DõAMÉNAGEMENT ET DE DÉVELOPPEMENT : 

 il sôagit du document de planification qui ®tablit les lignes 

directrices de lôorganisation physique du territoire dôune 

municipalit® r®gionale de comt® (MRC) ou dôune 

communauté métropolitaine (CM).  Le schéma 

dôam®nagement traite donc des enjeux qui touchent plus 

dôune municipalit®.  Il doit être conforme aux orientations 

gouvernementales énoncées par le ministère des Affaires 

municipales et des régions. 

 

LE PLAN DõURBANISME : il sôagit du document de 

planification qui établit les lignes directrices de 

lôorganisation physique dôune municipalit®.  Le contenu du 

plan dôurbanisme (grandes orientations dôam®nagement, 

affectations du sol et densités, etc.) doit être conforme au 

contenu du sch®ma dôam®nagement de la municipalit® 

régionale de comté (MRC) ou de la communauté 

métropolitaine (CM) dont la municipalité fait partie. 

 

LA RÉGLEMENTATION DõURBANISME : il sôagit de lôensemble 

des r¯glements applicables sur le territoire dôune 

municipalité. Quatre règlements sont obligatoires : 

zonage, construction, lotissement et permis et certificats.  

Les règlements suivants sont facultatifs : comité consultatif 

dôurbanisme, d®rogations mineures, plan dôam®nagement 

dôensemble (PAE), plan dôimplantation et dôint®gration 

architecturale (PIIA), programme particulier dôurbanisme 

(PPU), projets particuliers de construction, de modification 

ou dôoccupation dôun immeuble, ententes relatives ¨ des 

travaux municipaux et usages conditionnels.  Chaque 

règlement doit être conforme au contenu du plan 

dôurbanisme de la municipalité et au schéma 

dôam®nagement de la MRC ou de la Communaut® 

métropolitaine. 
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2.2 SON UTILITÉ 

 
Dans la gestion quotidienne du territoire, le plan 
dôurbanisme doit °tre utilis® r®guli¯rement par les 
élus et les intervenants municipaux.  Le plan 
dôurbanisme permet principalement : 

1o de faire valoir sa vision du développement 
souhaité auprès des résidents actuels ou 
nouveaux, des investisseurs, des divers agents 
de développement publics ou privés et de 
sensibiliser la population aux enjeux 
dôam®nagement ; 

2o dôassurer une coh®rence des d®cisions prises 
lors dôinterventions ponctuelles ou sectorielles 
(ex. : implantation dôun usage non pr®vu, dôun 
projet particulier, politique dôhabitation, etc.) ; 

3o de programmer sur le plan budgétaire (PTI) et 
temporel les interventions proposées en matière 
dô®quipements et dôinfrastructures, tout en 
considérant les besoins et la situation financière 
de la municipalité (ex. : parcs et espaces verts, 
équipements de loisirs et culturels, infrastructures 
routières, réseaux cyclables, stationnements, 
approvisionnement en eau) ; 

4o de justifier certaines dispositions normatives ou 
qualitatives insérées au sein des règlements 
dôurbanisme (ex. : zonage, lotissement, 
implantation et intégration architecturale, usages 
conditionnels, projets particuliers). 

 
Avec un tel outil de prise de décision, le Conseil sait 
où il va.  Il a en main un outil donnant une direction 
commune à de multiples décisions sectorielles (ex. : 
habitation, commerce, transport, environnement, 
loisirs). 
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aujourdôhui 

2.3 SA FINALITÉ ET SON HORIZON 
TEMPOREL 

 
La finalit® du plan dôurbanisme est de planifier 
globalement en amont ï dans le respect dôune vision 
concertée ï pour ®viter dôavoir ¨ r®agir de fa­on 
incohérente et ponctuelle en aval. 
 
Selon les orientations, les types dôinterventions et 
dôintervenants, lôampleur des projets, le plan 
dôurbanisme sôinscrit dans un cadre temporel 
variable.  De façon générale, une planification 
échelonnée entre 5 et 15 ans est coutume. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

    dôhier à 
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2.4 SON CONTENU 

 
En vertu de la Loi sur lôam®nagement et lôurbanisme, 
le plan dôurbanisme doit comprendre : 
 

Å les grandes orientations dõam®nagement du 
territoire de la municipalité, lesquelles indiquent 
le r¹le quôentend jouer la municipalité en cette 
matière, son engagement et son niveau 
dôintervention ; 

 

Å les grandes affectations du sol et les densités 
de son occupation qui précisent la vocation à 
donner aux différentes parties du territoire ; 

 

Å le tracé projeté et le type des principales 
voies de circulation et des réseaux de 
transport. 

 
Le plan dôurbanisme peut ®galement inclure : 
 

Å les zones à rénover, à restaurer ou à protéger, 
lesquelles permettent, par exemple, dôidentifier et 
de localiser les bâtiments fortement détériorés 
que lôon désire recycler, les bâtiments anciens à 
mettre en valeur, les sites naturels ou bâtis 
reconnus pour leur valeur architecturale ou 
environnementale ; 

 

Å la nature, la localisation et le type des 
®quipements et infrastructures destin®s ¨ lôusage 
de la vie communautaire ; 

 

Å les coûts approximatifs afférents à la 
réalisation des éléments du plan ; 

 

Å la nature et lõemplacement projet® des 
principaux r®seaux et terminaux dôaqueduc, 
dô®gouts, dô®lectricit®, de gaz, de 
télécommunications et de câblodistribution ; 

 

Å Etc..
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3.0 QUELQUES NOTES 
HISTORIQUES1 

 
 
En 1947, Shannon devenait une municipalité 
à part entière.  « Where green is worn » 
reflète bien cette création municipale dans un 
paysage verdoyant, avec une population 
colonisatrice dõorigine irlandaise. 
 

3.1 LA SEIGNEURIE, LA PAROISSE ET LA 
MUNICIPALITÉ 

 
Cõest le 20 f®vrier 1693 que le Gouverneur de 
la Nouvelle-France, Louis de Buade, concèda à 
Alexandre Peuvret de Mesnu la Seigneurie de 
Fossambault.  Cette seigneurie fut nommée 
ainsi en lõhonneur de sa m¯re Catherine Nau 
de Fossambault.  La Seigneurie Fossambault 
regroupait le territoire de Sainte-Catherine-de-
La-Jacques-Cartier, de Fossambault-sur-le-Lac, 
de Lac-Saint-Joseph et de Shannon.  La 
Seingeurie de Fossambault connu son essor en 
1821 lorsque Michel-Louis Duchesnay, arrière 
petit-fils dõAlexandre, en h®rita.  Cette p®riode 
coµncidait avec lõarriv®e des nombreux 
immigrants irlandais à Québec.  Le seigneur 
profita de cette venue pour établir des 
immigrants sur une nouvelle concession 
nommée « St-Patrick ». 
 

                                                           
1
  Cette section est rédigée en empruntant largement les 

textes, les photos et les illustrations contenus dans les 
deux livres suivants : 

- L. Deveau, C. Kiley, A. Maher, E. McCarthy, T. 
Murphy. Where Green Is Worn. Shannon, 1983, 
123 pages. 

- E. James et al. Shannon Le 50
e
 Anniversaire. 

Shannon, 1997, 91 pages. 

 
En 1824, la paroisse de Sainte-Catherine fut 
créée.  De multiples pétitions et demandes 
soumises par les colons de cette paroisse pour 
lõ®rection civile furent ¨ lõorigine de celle-ci. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Résidence de M. John Donaldson où étaient tenues les 
premières rencontres du Conseil municipal. 

 
Le 14 décembre 1946, Shannon se sépare de la 
Paroisse de Sainte-Catherine et devient une 
municipalité à part entière.  Les motifs que la 
population invoque pour se séparer de Sainte-
Catherine sont dõordre financier (taxes élevées, 
mauvais état des routes, etc.).  Le premier 
Conseil municipal de Shannon fut créé en 
janvier 1947, sous la gouvernance de Thomas 
Guilfoyle, maire. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
Première page du livre des procès du premier conseil 
municipal, le 27 janvier 1947.  
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3.2 DE LA VOIE FERRÉE AUX ROUTES 

 
La ressource forestière couvrant le territoire 
permit le commerce du bois.  Cependant, les 
routes de colonisation et les ponts nõ®taient pas 
assez solides pour exporter le bois. 
 
Pour résoudre ce problème, le chemin de fer à 
lisses de bois « Quebec and Gosford Wooden 
Railway » fut implanté en 1870.  Cette 
infrastructure compos®e de rails dõ®rable ne 
résista pas longtemps aux intempéries. 
 
 
 
 
 

 
 
En 1888, les rails de bois furent remplacés par 
des rails de fer et le réseau ferroviaire se 
prolongea pour relier Québec au Lac Saint-
Jean.  Lõancien pont en bois fut alors remplac® 
par un nouveau pont en métal reposant sur des 
piliers en pierre taillée. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Après la seconde guerre mondiale (1945), 
lõautomobile devient un moyen de transport de 
plus en plus populaire.  Les autorités 
gouvernementales ajoutèrent et améliorèrent 
lõ®tat des routes pour les rendre carrossables. 
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3.3 LõACTIVIT£ £CONOMIQUE 

 
Lõactivit® ®conomique reposait ¨ lõ®poque sur 
lõindustrie du bois.  La culture du grain et des 
patates constituait également une industrie 
rentable et prospère au cours du 19e siècle. 
 
La colonisation sõeffectua graduellement et des 
services à la communauté étaient offerts 
progressivement.  À cette époque, on 
retrouvait plusieurs magasins, des écoles, un 
bureau de poste, des moulins à scie et même 
une centrale hydro-électrique.  Cette centrale 
fut en opération de 1899 à 1964.  Le site de la 
centrale, en bordure de la rivière Jacques-
Cartier, était un site industriel mais aussi un 
point de rassemblement pour la communauté 
puisque la chapelle, lõ®cole, ainsi que quelques 
maisons gravitaient autour de la centrale. 
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3.4 LES EXPROPRIATIONS 

 
Pour mieux comprendre le développement du 
territoire de Shannon, il faut remonter dans le 
temps.  Deux expropriations par la Défense 
Nationale réduiront considérablement le 
territoire sous la juridiction de Shannon.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Au début de la première guerre mondiale 
(1914), lõarm®e construisit des champs de tir 
dans les limites de la paroisse de Saint-Gabriel.  
Ce lieu servait ¨ lõentra´nement des militaires. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La Défense Nationale devait alors exproprier 
une centaine de fermiers qui furent déplacés 
vers la Municipalité de Saint-Gabriel.  Elle 
due également acquérir de nouveaux terrains 
afin dõagrandir le territoire réservé aux 
logements des militaires.  Les résidents 
hésitèrent à quitter leurs terrains, leurs 
maisons et du même coup, leurs emplois. 
Lõexpropriation fût réalisée en 1965.  La zone 
touchée incluait le  7e, 8e, 9e, 10e et 11e Rang, 
ce qui représentait une superficie de 
10 000 acres.  La Défense Nationale utilisa 
cette zone expropriée pour établir un terrain 
dõentra´nement pour ses unit®s des armes de 
combat.  Le choix de cette partie de Shannon a 
été fait en raison de la variété topographique, 
des rivières, des lacs, de la forêt, des buissons 
et des collines. 
 
La compensation financière ne satisfaisait pas 
la population visée. Le style de vie fut 
bouleversé pour trente-six familles irlandaises.
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4.0 UN CONSTAT DE LA 
SITUATION ACTUELLE 

 

4.1 LõACCESSIBILIT£ AU TERRITOIRE 

 
Au niveau métropolitain, la Municipalité de 
Shannon fait partie de la nouvelle Communauté 
métropolitaine de Québec (CMQ).  La figure 
suivante permet de voir la proximité de Shannon 
par rapport au territoire de Québec.  En empruntant 
lôaxe principal form® de la Route 369 et de 
lôautoroute Henri-IV (573), sur une distance totale 
dôenviron 25 km, on arrive rapidement au grand 
pôle urbain de Québec. 
 
Au niveau régional, la Municipalité de Shannon 
fait partie de la Municipalité régionale de comté 
(MRC) de La Jacques-Cartier.  Plus précisément, 
Shannon se retrouve dans la partie ouest de la 
MRC.  Elle est entourée de plusieurs municipalités, 
soient la Ville de Québec (secteur Val-Bélair) au 
sud, Sainte-Catherine-de-la-Jacques-Cartier, 
Fossambault-sur-le-Lac et Lac-Saint-Joseph à 
lôouest, Saint-Raymond (MRC de Portneuf) au nord, 
et enfin Saint-Gabriel-de-Valcartier ¨ lôest.  
Cependant, les liens routiers entre Shannon et 
toutes ces municipalit®s limitrophes, ¨ lôexception 
de Québec et de Sainte-Catherine-de-la-Jacques-
Cartier au sud et ¨ lôouest, sont inexistants. 

 

 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Č On accède au territoire de Shannon rapidement à 

partir du lien autoroutier au sud (°25 km du pôle 
urbain du Québec) 

 
Č Absence de liens routiers avec les municipalités 
limitrophes au nord, ¨ lõest et ¨ lõouest, ¨ 
lõexception de Sainte-Catherine-de-La-Jacques-
Cartier 
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Figure 2 : Présentation de la MRC de La Jacques-Cartier 
et des principaux axes routiers 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Source :  CLD de La Jacques-Cartier, carte routière,  
  27 octobre 2008 
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4.2 UN GRAND TERRITOIRE RÉDUIT PAR 
LõOCCUPATION MILITAIRE 

 
Shannon sô®tend sur une superficie de 62 km2.  
De forme plutôt rectangulaire, le territoire est 
occupée dans la partie nord, est et sud, sur une 
superficie totale de 34 km2 par une propriété du 
gouvernement fédéral à des fins de défense 
militaire.  Ce territoire fédéral couvre ainsi 55% de 
la Municipalité de Shannon. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



PLAN DôURBANISME UN CONSTAT DE LA SITUATION 
ACTUELLE 

Règlement numéro 348 

 

 

 

Municipalité de Shannon 17. 

4.3 LA RICHESSE DU TERRITOIRE 

 
Le vert et le bleu utilisés sur le logo de la 
Municipalité reflètent bien la prédominance du 
couvert forestier et de lôimportance de la rivi¯re 
Jacques-Cartier.  Ces deux composantes 
naturelles présentent un décor dans lequel le 
touriste ou le r®sident peut sô®merveiller et se 
ressourcer. 
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4.3.1 La station touristique Duchesnay 

 
La station touristique Duchesnay englobe la partie 
nord-ouest de Shannon.  Plus précisément, le Lac 
Clair et son pourtour  (superficie de 2,5 km2) se 
retrouve sous la propriété du gouvernement 
provincial.  Actuellement, on ne retrouve aucun 
aménagement ni infrastructure dans cette partie 
de la station écotouristique.  Seuls des sentiers 
p®destres ou de VTT peuvent permettre dôacc®der 
à ce territoire enclavé par la base militaire, la Ville 
de Saint-Raymond (Portneuf) et la Ville de Lac-
Saint-Joseph. 
 
Précisons que la Station écotouristique 
Duchesnay, qui sô®tend sur pr¯s de 90 km2, 
préconise par ses aménagements, ses activités, et 
ses infrastructures, le progrès des sciences 
foresti¯res, lô®ducation du public ¨ la conservation 
du milieu forestier et enfin, lôenseignement et la 
recherche appliquée en foresterie. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

hier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

aujourdôhui 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Source :  SÉPAQ, Station touristique de Duchesnay 
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4.3.2 Lõimportance du couvert forestier 

 
Outre le territoire forestier qui couvre les 
propriétés du gouvernement provincial (Station 
Duchesnay) et du gouvernement fédéral (Base 
militaire), tout le secteur privé sis au nord de la 
rivière Jacques-Cartier est boisé aussi. 
 
En plus dôagr®menter le paysage visuel des 
touristes et des résidents, la forêt joue un rôle 
primordial dans le maintien des écosystèmes, tant 
sur le plan terrestre quôaquatique. 
 
Habitats fauniques, flore et milieux riverains 
d®pendent souvent de la pr®sence dôun couvert 
arboricole.  Que ce soit pour freiner lô®rosion du 
sol, maintenir la qualité naturelle des lacs et cours 
dôeau, att®nuer lôimpact éolien, servir de refuge 
aux animaux, etc., la forêt joue un rôle très 
important. 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En même temps, la ressource forestière représente 
un potentiel int®ressant pour lôindustrie foresti¯re 
(ex. : matière ligneuse, bois de chauffage, etc.).  
Sôajoute ¨ cela, lôint®r°t grandissant pour 
lô®tablissement de sites de vill®giature, de sentiers, 
etc. 
 
Des dispositions réglementaires existent déjà dans 
les outils de planification de la MRC (document 
complémentaire du schéma) et dans le règlement de 
zonage de Shannon. 
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4.3.3 Des sentiers pour tous 

 
La richesse végétale et aquatique qui caractérise 
Shannon et lôensemble de la MRC de La 
Jacques-Cartier peut être observée et appréciée 
en parcourant les différents sentiers aménagés 
sur le territoire. 
 
Parmi les sentiers de randonnées en milieu 
naturel, notons la présence de la Piste Jacques-
Cartier/Portneuf, une infrastructure de 
68 kilomètres à caractère multifonctionnel, 
principalement utilisée par les motoneiges et les 
cyclistes.  Pour sa part, le Sentier National 
repr®sente un projet de sentier p®destre dôune 
largeur moyenne de 4 à 5 pieds traversant la 
MRC, la région de Québec ainsi que le Québec et 
le Canada, et ce dôest en ouest, sur des terres 
privées et publiques. 
 
Des sections de ce sentier national sont déjà 
aménagées sur le territoire de Shannon.  Un 
embranchement du sentier principal prend 
naissance au pied du pont de Shannon et dirige 
les marcheurs vers lô´le situ®e en amont de celui-
ci.  Lô´le nôest pas tr¯s grande mais permet de 
pique-niquer ¨ lôombre. 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Que tu sois un marcheur, un cycliste, un 

patineur, ou encore un adepte de la motoneige, 
Shannon te permet de te déplacer en  

toute quiétude et en toute sécurité, et ce dans 
un décor enchanteur et rêveur. 
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4.3.4 Lõeau, source de vie 

 
Lôeau, quôelle circule en surface ou en souterrain, 
constitue une source vitale pour les espèces 
humaines, végétales et animales.  Les 
événements survenus à Shannon nous rappellent 
la fragilité de cette précieuse ressource, tant à 
lô®chelle de lôindividu que de la collectivit®.  Si à 
lô®poque de la guerre ou de lôindustrialisation, la 
conscience environnementale était quasi-absente, 
il devient aujourdôhui imp®ratif de penser et dôagir 
autrement suite aux événements tragiques qui 
sont survenus au cours des années. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
À la suite des éléments de contamination 
d®couverts en 2000 dans les nappes dôeau, la 
Municipalité a procédé dès 2001 à la construction 
et  à la mise en service dôun r®seau dôaqueduc.  
Ce réseau fut prolongé en 2004 dans deux 
nouveaux secteurs.  Le réseau a été complété en 
2010 et est en mesure de desservir, pour les vingt 
(20) prochaines années, les deux tiers de la 
Municipalité en eau potable avec un débit et une 
pression suffisante pour la consommation en 
p®riode de pointe, pour le service dôincendie ainsi 
que pour des développements prévus dans les 
zones desservies. Dans une optique 
dôoptimisation, la Municipalité entend prendre des 
mesures favorisant lô®conomie de lôeau potable. 

 
La rivière Jacques-Cartier traverse le territoire de 
Shannon dans lôaxe est-ouest.  Il sôagit de la seule 
rivière classée « rivière du patrimoine canadien » au 
Québec.  On retrouve tout au long de son parcours et 
à proximité des sites et des aménagements 
intéressants pour la collectivité et pour la clientèle 
touristique. 
 
La Municipalité de Shannon a déjà aménagé un 
accès public à la rivière, du côté nord-ouest du pont 
de Shannon. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
De plus, lôam®nagement du parc th®matique de 
lôancienne centrale hydro-électrique met en valeur les 
vestiges et les particularités de cette industrie avant 
sa nationalisation.  Les belvédères complètent 
lôam®nagement public. 
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Lôactivit® canotable se pratique aussi sur cette 
rivière. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Malgr® quôelle soit moins importante que la rivi¯re 
Jacques-Cartier, la rivière-aux-Pins traverse le 
territoire de Shannon dans lôaxe est-ouest, vis-à-
vis le lac Saint-Joseph. 
 
Enfin, au niveau provincial et régional, on a 
cartographi® une zone inondable en bordure dôune 
section de la rivière Jacques-Cartier sur le Chemin 
Dublin et le Boulevard Jacques-Cartier. 
 
La politique du gouvernement du Québec en 
matière de protection des rives, du littoral et des 
plaines inondables a été révisée en 1996.  Encore 
en vigueur aujourdôhui, elle sert ¨ int®grer aux 
r¯glements dôurbanisme des municipalit®s, les 
dispositions normatives pour assurer une 
protection adéquate de ces éléments naturels. 
 
À certains endroits, les rives de la rivière Jacques-
Cartier sô®rodent au fil des ans (secteur Kingôs 
Beach entre autres). 
 
 
 

 
Enfin, les ruisseaux (Leddy Brook), les fossés, les 
milieux humides présents à Shannon sont tous aussi 
importants que la rivi¯re.  Nôoublions pas que lôeau 
coule en surface et dans le sol et que le bassin 
hydrographique formé doit être protégé  pour la santé 
humaine, animale et végétale. 
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4.3.5 Les tourbières et les filtres naturels 

 
Les milieux humides tels que marais et tourbières 
constituent des milieux très riches pour la faune et 
la flore.  Ils agissent comme élément épurateur 
des eaux de surface (filtre naturel).  Ils agissent 
aussi comme des éponges pour permettre la 
r®tention dôeau. 
 

Par ailleurs, en janvier 2002, le ministère du 

Développement durable, de l'Environnement et 

des Parcs du Québec est devenu responsable 

d'une portion de tourbière, d'une superficie de 

122 ha, localisée dans la Municipalité de 

Shannon, à proximité de la rivière Jacques-

Cartier et contiguë à la base militaire de Valcartier. 

Cette tourbière fait partie d'un ensemble de 

terrains ayant fait l'objet d'un échange en 1985, 

entre la Compagnie Domtar et le gouvernement. 

Des orchidacées susceptibles d'être désignées 

menacées ou vulnérables poussent dans cette 

tourbi¯re, il sôagit : 

Å de la listère australe (Listera australis) rare au 

Canada et qui au Québec se répartit de façon 

sporadique dans moins de 20 occurrences, 

principalement dans la région immédiate de 

Québec ; 

Å de la plathanthère à gorge frangée 

(Platanthera blephariglottis var. platanthera 

blephariglottis) à sa limite septentrionale de 

répartition dans le sud du Québec est 

considérée en déclin à la suite de l'exploitation 

des tourbières. 

 

La partie sud-est de la propriété du gouvernement 

provincial accueille un projet éducatif parrainé par la 

Commission scolaire Central Québec, soit le Bio-

Laboratoire (http://pages.infinit.net/bog/biolab/biolab.htm).  

Le ministère à converti en réserve écologique la 

partie nord-ouest où se trouvent la listère australe et 

la platanthère à gorge frangée. De façon à en 

assurer la protection, la MRC a identifié le projet de 

réserve écologique de la Tourbière de Shannon à 

titre de territoire d'intérêt écologique.  À cet effet, elle 

lui a attribué une affectation de conservation.  
 

 
Espèces en danger  

 
 
 
 



PLAN DôURBANISME UN CONSTAT DE LA SITUATION 
ACTUELLE 

Règlement numéro 348 

 

 

 

Municipalité de Shannon 24. 

4.3.6 Les bassins versants 

 
En 2004, la Corporation de restauration de La 
Jaques-Cartier (CRJC) a entrepris une démarche 
de renouvellement de sa vision et de 
redéploiement de son capital humain, physique et 
financier en vue de poursuivre non seulement sa 
mission originale de restauration et de 
conservation mais surtout dô°tre un catalyseur et 
lôacteur majeur de la gestion int®gr®e des bassins 
versants de La Jacques-Cartier dans le cadre de 
la Politique nationale de lôeau.  Initialement, cette 
corporation avait principalement des activités liées 
¨ la restauration salmonicole et ¨ lôexploitation de 
la ZEC Saumon.  Renommée Corporation du 
Bassin de La Jacques-Cartier (CBJC) en 2005, 
cette corporation sôest engag®e dans la d®marche 
dô®laboration du Plan directeur de lôeau (PDE) 
pour le bassin de La Jacques-Cartier.  Bref, sa 
mission vise la conservation et la restauration des 
bassins versants. 
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4.4 LA POPULATION 

 
La population de Shannon est composée à la fois 
de militaires et de civiles. On compte environ 40% 
des résidents qui habitent des logements militaires 
dans le secteur Coucelette (Garnison Valcartier 
« Logements familliaux »). Le 60% restant 
correspond à la population qui habite sur le 
territoire sous la juridiction de la Municipalité. 
Parmi ceux-ci, environ 20% sont dôorigine 
irlandaise. Cinq familles souches sont identifiées à 
Shannon, soient les Conway, les Maher, les 
OôShea, les McCarthy et les Griffin. 
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4.4.1 Un seuil qui se maintient  

 
La courbe évolutive de la population totale de 
Shannon reflète une tendance à se stabiliser 
depuis une dizaine dôann®es.  En effet, entre 1986 
et 1996, la population a connu une augmentation 
de plus de 200 personnes par tranche de 5 ans, 
alors que depuis 1996, elle tend à se stabiliser 
autour de 3 700 et 3 800 personnes.  Durant cette 
période, la population a subi une légère 
décroissance en 2001 pour laisser place à une 
augmentation en 2006 et atteindre 3 825 
personnes2.  La population totale de Shannon se 
maintient donc au fil des ans en-dessous du seuil 
de 5 000 personnes. 

 

Figure 3 : Tableau de lõ®volution de la population 
de Shannon, 1986-2006 
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Source : Statistiques Canada, recensement 1996 
  Statistiques Canada, recensement 2001 
  Statistiques Canada, recensement 2006 

 
Dans le secteur sis ¨ lôext®rieur du secteur des 
logements militaires, la population croît 
davantage.   Entre 1971 et 2001, la population 
résidant hors de la base militaire est passée 
dôenviron 1000 ¨ 1 850 individus, soit une 
augmentation dôenviron 85%3. 
 
 

                                                           
2
 Statistiques Canada 

3 SAR de la MRC de La Jacques-Cartier, page I-5. 
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4.4.2 Une population très jeune encore 

 
Alors que la très grande majorité des municipalités 
du Québec constate que la proportion de 
personnes âgées de 45 ans et plus dépasse la 
proportion de jeunes compris entre 0 et 24 ans, 
Shannon se d®marque par lôinverse.  Selon le 
recensement officiel de Statistique Canada en 
2006, 38.6% de la population de Shannon est 
âgée de 0 à 24 ans et 20% seulement de la 
population Shannonite est âgée de 45 ans et 
plus.  La proportion restante (41.4%) correspond à 
la classe dô©ge du milieu soit de 25 ¨ 44 ans. 
 
Les quatre figures suivantes permettent de 
visualiser comment Shannon se démarque de la 
MRC, de la Capitale Nationale et du Québec, en 
terme de population relativement jeune (Source : 
statistique Canada, recensement 2006). 
 

Figure 4 : Groupe dô©ges ï Province de 
Québec 
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Figure 5 : Groupe dô©ges ï Capitale Nationale 
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Figure 6 : Groupe dô©ges ï MRC de La Jacque-
Cartier 
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Figure 7 : Groupe dô©ges ï Mun. de Shannon 

Municipalité de Shannon
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La classe dô©ges 0-24 ans se répartie de la façon 
suivante à Shannon : 
 

Tableau 1 :  Répartition de la classe dõ©ges                          
0-24 ans à Shannon 

Classe Pourcentage 

0-4 ans 10,3% 

5-14 ans 15,3% 

15-19 ans 6,1% 

20-24 ans 6,9% 

 
La clientèle de jeunes adolescents constitue un 
élément de constat important dans le cadre des 
exercices de planification locale. 
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4.4.3 Des familles plus nombreuses que la 
moyenne 

 
Cette jeunesse prédominante à Shannon peut 
être observable en analysant les statistiques des 
ménages et des familles. 
 
À Shannon, le nombre moyen de personnes par 
m®nage sô®l¯ve ¨ 2,7 alors quôil est inf®rieur pour 
lôensemble des municipalit®s de la MRC, de la 
Capitale nationale et de la province.  La figure 
suivante montre cette belle particularité de 
Shannon. 
 
 

Figure 8 :   Nombre moyen de personnes par 
ménage 
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Source : Statistiques Canada 2006 

 
À Shannon, 75% des familles ont des enfants à la 
maison comparativement ¨ 25% qui nôen ont pas. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
Plus précisément : 
Å 11% des familles comptent 3 enfants et plus à la 

maison ; 
Å 37% des familles comptent 2 enfants ; 
Å 26% des familles comptent 1 seul enfant. 
 
Bref, la proportion de jeunes familles composées de 
parents et de leurs enfants (2 ou 3) à la maison est 
beaucoup plus importante à Shannon (48%) que 
celle dans la MRC (37%), dans la Capitale Nationale 
(30%) et dans la province de Québec (33%). 
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4.4.4 Le type de logements 

 
Toujours selon le recensement officiel de 
Statistique Canada de 2006, on compte sur le 
territoire de Shannon 1 385 logements privés.  De 
ce nombre, 830 sont détenus en propriété, soit 
60%.  Les 555 autres logements, soit 40%, sont 
en location.  Les loyers familiaux militaires situés 
sur le territoire de Shannon peuvent expliquer 
cette particularité. 
 
Les 1 385 logements répertoriés à Shannon se 
répartissent de la façon suivante : 
 

Tableau 2 : Répartition des logements à 
Shannon 

Type de logement Nombre Pourcentage 

Maison unifamiliale 866 62,5% 

Maison jumelée 80 5,8% 

Maison bifamiliale (duplex) 10 0,7% 

Multifamilial 410 29,6% 

Maison mobile 0 0% 

Autres types 19 1,4% 

TOTAL : 1 385 100% 
 

 

 
 
 
Avec cette particularité, le taux de résidences 
unifamiliales isolées à Shannon sôapparente ¨ un 
milieu plus urbain.  En effet, la figure suivante illustre 
cette ressemblance. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 9 : Pourcentage de résidences 
unifamiliales (individuelles) 

63%

85%

41%
46%

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

80%

90%

Shannon MRC Capitale

Nationale

Province de

Québec



PLAN DôURBANISME UN CONSTAT DE LA SITUATION 
ACTUELLE 

Règlement numéro 348 

 

 

 

Municipalité de Shannon 31. 

4.5 LE CADRE BÂTI 

 
Le cadre bâti résidentiel prédomine largement le 
paysage urbain et rural de Shannon. 
 
Les secteurs résidentiels de Shannon peuvent 
être présentés et caractérisés de la façon 
suivante : 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Å Un secteur résidentiel réservé aux logements 
militaires ¨ lôentr®e sud du territoire. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
Å Des secteurs résidentiels desservis par le nouvel 

aqueduc municipal inclus dans le nouveau 
p®rim¯tre dôurbanisation, agrémentés de 
végétation. 
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Å Des secteurs résidentiels non desservis, 

situés dans un décor rural. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Lôactivit® commerciale est plut¹t limit®e sur le 
territoire de Shannon.  Outre les services de 
restauration, dôalimentation et financiers localisés 
¨ lôentr®e de la Municipalit®, pr¯s des logements 
militaires, quelques autres commerces locaux 
sô®tablissent le long des principaux axes routiers 
tels que le boulevard Jacques-Cartier, le chemin 
de Gosford, la rue St-Patrick, etc. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Contrairement ¨ dôautres municipalit®s, il nôy a pas de 
centre-ville, ni de secteurs commerciaux spécialisés 
ou exclusifs (ex. : pôle de grandes surfaces). 
 
Le cadre bâti de Shannon nôest pas caract®ris® par 
la pr®sence de secteurs industriels, ¨ lôexception de 
quelques b©timents industriels d®saffect®s ¨ lôentr®e 
sud-est de la Municipalité. 
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Aucune infrastructure récréo-touristique majeure 
nôest pr®sente sur le territoire de Shannon, 
contrairement ¨ dôautres municipalit®s de la MRC 
de La Jacques-Cartier (ex. : Saint-Gabriel-de-
Valcartier, Lac-Beauport, Stoneham-Tewkesbury). 
Soulignons cependant le potentiel naturel de 
Shannon qui sôajoute aux infrastructures du cadre 
bâti. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
À cet égard, la Municipalité a confié un mandat à  
la CBJC (Corporation du bassin de la Jacques-
Cartier) pour la préparation et la rédaction dôun 
plan directeur regroupant tous les endroits 
attrayants tels que la piste cyclable, le parc de la 
Centrale, lôaccès à la rivière, le Bio Lab, le wagon 
de chemin de fer, lôancienne ®cole construite en 
1867, ainsi que le sentier piétonnier «Le Celtic» 
(Trans-Québec). 
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4.6 LõAPPORT MILITAIRE AU SEIN DE 
Lõ£CONOMIE LOCALE ET R£GIONALE 

 
Lôactivit® ®conomique de la Municipalité de 
Shannon repose principalement sur la présence 
et lôactivit® militaire au sein du territoire f®d®ral 
(Défense Nationale).  On dénombre environ 
1 500 emplois civils sur la Garnison.  Plus de 
5 400 militaires y travaillent.  En période estivale, 
près de 5 000 miliciens et cadets sôajoutent.  Ainsi, 
en considérant seulement les employés civils et 
militaires, lôentit® territoriale du gouvernement 
f®d®ral fournie de lôemploi ¨ pr¯s de 7 000 
personnes, ce qui repr®sente 60% de lôemploi total 
de la MRC.  Il sôagit en fait du plus gros employeur 
de la MRC4. 
 
Outre la présence de la Garnison, les commerces 
et services locaux au sein de la Municipalité 
procurent des emplois générant aussi une activité 
économique. 
 
 
 

                                                           
4
  Source : MRC de La Jacques-Cartier, Schéma 
dôam®nagement r®vis®, mars 2004, p. VIII-6. 
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4.7 UNE VIE COMMUNAUTAIRE DYNAMIQUE 

 
Les besoins du milieu sont très bien cernés et la 
population se donne les services sur une base 
graduelle et communautaire.  Une des forces 
majeures de Shannon est lôimplication de 
nombreux bénévoles dans les diverses activités 
communautaires.  Dans les faits, on dénombre 
sept organismes communautaires et sportifs, issus 
dôun travail constant de plus de 100 bénévoles.  
La population de Shannon via ses bénévoles, 
organise différentes activités qui permettent 
dôam®liorer ou dôajouter des infrastructures 
municipales.  Par exemple, un terrain de jeux pour 
enfants a été planifié et construit par une équipe 
de b®n®voles avec lôassistance de la Municipalit® 
en début des années 1980.  En 1993, 
lôAssociation des Sports de Shannon et la 
Municipalité ont effectué des améliorations et des 
ajouts majeurs, subventionnés en majorité par les 
festivals de sports.  Des sentiers pour patinage 
(été et hiver), ski de fond et raquette ainsi quôun 
nouveau chalet des sports, des jeux de pétanque,  
un jeu dôeau et une glissade ont été récemment 
aménagés. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Parmi les divers organismes culturels sur le territoire 
de Shannon, mentionnons la Ligue Catholique des 
Femmes de Shannon (Catholic Womenôs League) 
qui organise et présente un spectacle irlandais 
(Shannon Irish Show) à chaque année au mois de 
mars.  Les milliers de dollars amassés par 
lôorganisme au cours des ann®es ont permis de 
soutenir de nombreuses activités offertes à la 
communaut®, notamment lôorganisation de cours de 
danse irlandaise et le support du groupe de danse 
«Shannon Irish Dancers» qui est reconnu au niveau 
national. 
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Le centre communautaire, la bibliothèque, les 
terrains de sports et la caserne de pompiers sont 
issus de lôimplication dans le milieu et assurent 
aux citoyens les services de base nécessaires à 
leur qualité de vie.  En ce sens, la Municipalité 
conclu une entente afin de permettre à ses 
citoyens de bénéficier des activités et 
infrastructures de sports et de loisirs offerts sur la 
Garnison Valcartier. 

 
Lôintervention des pompiers comme premiers 
répondants, le service des incendies, ainsi que les 
ententes de support avec les organisations 
voisines repr®sentent les ®l®ments dôun service 
adéquat. 

 
 
Rappelons aussi que la Municipalité de Shannon 
fut la première municipalité dans la région 03 à signer 
un protocole dôentente avec la R®gie R®gionale de 
Santé et des Services Sociaux de Québec pour 
former une équipe de premiers répondants (non 
rémunérés).  Ces volontaires sont aussi pompiers 
volontaires.  La caserne dôincendie fut construite par 
ces volontaires avec lôaide de subventions provenant 
du Gouvernement fédéral.  Le bénévolat et 
lôimplication des citoyens constituent une ressource 
essentielle au bon fonctionnement de la Municipalité 
et est perceptible dans chacun des échelons de 
lôorganisation.  
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Que tu sois jeune enfant, adolescent ou 
adulte, Shannon tôoffre la possibilit® de 
combler tes besoins en mati¯re dô®ducation, 

de récréation, de loisirs, de culture, de 
sécurité et de divertissement, selon une 
approche communautaire et dôengagement 

 
La Municipalité de Shannon est desservie par la 
S¾ret® du Qu®bec alors quôauparavant, la R®gie 
de la Haute-Saint-Charles offrait ce service à la 
communauté, selon une présence et une 
approche davantage communautaire. 
 
Sur le plan éducatif, Shannon compte sur des 
établissements scolaires publics offrant un 
enseignement francophone (préscolaire et 
primaire) et anglophone (primaire et secondaire). 
Ces établissements sont situés dans le secteur 
Courcelette de Shannon. 
 
Pendant plusieurs ann®es, le besoin dôune 
r®sidence pour a´n®s sôest fait sentir, comme dans 
plusieurs municipalités du Québec, afin de 
r®pondre aux besoins dôune population 
vieillissante. Côest en 2005 que la Municipalit® 
implanta sur son territoire la Villa le Shamrock afin 
dôh®berger des personnes autonomes et semi-
autonomes. 
 
Enfin, des services de garderies sôav¯rent 
insuffisants.  La construction dôun CPE « Garderie 
Éducative Saute-Mouton » qui a ouvert ses portes 
en 2009. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

École francophone Alexander Wolf 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Villa le Shamrock 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
École anglophone Dollard-des-Ormeaux 
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5.0 CE QUõON PLANIFIE POUR 
DEMAIN 

 
 
Les couleurs vivantes utilisées pour le logo 
municipal de Shannon nous inspirent pour 
produire et présenter la mosaïque des 
composantes du territoire, avec leur orientation, 
leur affectation et leurs actions respectives. 
 
Chacune des composantes illustrées sur la figure 
suivante permet de visualiser globalement les 
caractéristiques territoriales de Shannon. 
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Figure 10 : Composantes territoriales de Shannon 
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5.1 LE BLEU AQUATIQUE 

 
Quôelle coule en surface ou dans le sol, lôeau 
constitue la source de vie autant pour lôesp¯ce 
v®g®tale, animale quôhumaine.  Les lacs, les 
rivières, les ruisseaux et les tourbières 
agrémentent le paysage et permettent souvent de 
sôy divertir (ex. : baignade, canotage, pêche, etc.). 
 
Shannon est avantagée à cet égard par la 
richesse aquatique présente sur son territoire.  Le 
lac Clair au nord-ouest, la rivière aux Pins au 
centre, les tourbi¯res ¨ lôest et enfin, la rivi¯re 
Jacques-Cartier au sud contribuent largement à 
cette première richesse. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS À PRÉCONISER 

1. Intégrer aux outils réglementaires les dispositions 
normatives établies par le gouvernement 
provincial en matière de protection des rives, du 
littoral et des plaines inondables. 

2. Relancer les démarches auprès des autorités 
gouvernementales pour bénéficier des expertises 
et des programmes disponibles pour stabiliser 
les rives des cours dôeau qui sô®rodent et pour 
minimiser ou atténuer les problèmes 
dôinondation. 

3. Maintenir lôacc¯s public en bordure de la rivi¯re 
Jacques-Cartier et poursuivre les efforts de la 
Municipalité pour agrémenter et valoriser les 
éléments et les lieux historiques près du pont 
(ex. : aire de pique-nique, parc thématique de 
lôancienne Centrale hydro-électrique, belvédère, 
etc.). 

4. Dans le respect du champ de juridiction de la 
Municipalité et en concertation avec les autres 
partenaires et gestionnaires de la rivière 
Jacques-Cartier, poursuivre les efforts  pour 
accroître la pêche sportive, le canotage et la 
baignade sur la rivière Jacques-Cartier et pour 
limiter les embarcations à moteur. En ce sens, la 
municipalité entend poursuivre ses démarches 
aupr¯s du gouvernement f®d®ral afin dôobtenir le 
droit de contrôler les embarcations à moteur sur 
la rivière. 

 

1e GRANDE ORIENTATION : 
 

PROTÉGER ET VALORISER LA RESSOURCE 
EAU POUR LE BÉNÉFICE DE LA 

COLLECTIVITÉ ET DES GÉNÉRATIONS 
FUTURES 
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5. Protéger et sauvegarder le ruisseau Leddy 
Brook conjointement avec le MDDEP. 

6. Entreprendre les démarches (ex. : rencontre, 
discussion, entente écrite, résolution, etc.) 
auprès des propriétaires fonciers et des 
gestionnaires du territoire de la Station 
écoforestière de Duchesnay afin que la 
Municipalité de Shannon puisse avoir 
lôopportunit® dô°tre le premier b®n®ficiaire ou 
dôavoir un droit de regard advenant une 
modification de la gestion, du développement 
et de la propriété du lac Clair et de son 
pourtour, dans lôint®r°t collectif de Shannon. 

7. Maintenir les discussions avec les 
propriétaires et les gestionnaires de la base 
militaire pour résoudre la problématique de la 
contamination de la nappe phréatique qui 
coule à Shannon. 

8. Intégrer aux outils réglementaires de 
Shannon, des dispositions visant à autoriser, 
contrôler et sélectionner les usages permis; à 
exiger des mesures préventives et correctives 
pour les établissements industriels nouveaux 
ou existants, et à privilégier les projets récréo-
touristiques de type extensif plut¹t quôintensif 
près des lacs et cours dôeau. 

9. Continuer à participer aux travaux de la 
Corporation du bassin de la Jacques-Cartier. 

10. Contr¹ler lôexploitation foresti¯re et les autres 
activit®s susceptibles dôengendrer des 
répercussions sur le milieu aquatique. 

 

 

 

 

 

11. En conformit® au sch®ma dôam®nagement révisé 
de la MRC, circonscrire une zone de 
conservation pour protéger les tourbières 
identifi®es ¨ lôest du territoire.  En partenariat 
avec les propriétaires publics et privés du secteur 
ainsi quôavec les organismes de protection, 
dô®ducation (ex. : Commission scolaire Centrale 
Québec) et de sauvegarde écologique, mettre en 
valeur la richesse de ce milieu humide pour le 
bénéfice de la population résidente, scolaire et 
touristique. 

12. Avec les différents outils de communication (ex. : 
journal, bulletin, Internet, etc.), sensibiliser la 
population de Shannon sur lôimportance 
dô®conomiser lôeau potable, de ne pas la gaspiller 
et dôen prendre soin (ex. : Programme 
dôalternance pour lôarrosage de nouveaux 
am®nagements paysagers, utilisation dôun 
pistolet à fermeture automatique, etc.), pour 
®viter lôutilisation des fertilisants chimiques et les 
pesticides. 

13. Faire caractériser les milieux humides selon leur 
valeur écologique et préciser des mesures de 
protection et de valorisation selon leur valeur. 

14. Intégrer la notion de bassin versant pour protéger 
davantage la qualit® et la quantit® dôeau dans le 
sol. 

15. £viter de canaliser les cours dôeau dans les 
futurs développements. 

16. Inclure lôentente sur la gestion des cours dôeau 
en collaboration avec la MRC. 

17. Instaurer un programme de revégétalisation des 
berges de la rivière Jacques-Cartier dans un 
échéancier de 3 à 6 ans, et inciter les 
propriétaires riverains à planter des espèces 
indigènes. 
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AFFECTATION DU SOL ET DENSITÉ 

DõOCCUPATION 
 
Les richesses aquatiques de Shannon ne font pas 
lôobjet dôune affectation distincte.  Elles sont plut¹t 
intégrées à la dominante paysagère dans laquelle 
elles prennent place (ex. : secteurs forestier, 
militaire, urbain, etc.).  La réserve écologique de la 
Tourbière de Shannon a été créée. 
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5.2 LE VERT FORÊT 

 
La forêt, prédominante à Shannon, joue un rôle 
multiple et b®n®fique ¨ lôenvironnement naturel et 
humain.  Si elle permet dôy exploiter la ressource 
ligneuse, dôy pratiquer des activités récréatives 
(ex. : sentier, etc.), dôy implanter des chalets de 
villégiature, la forêt mérite une attention 
particulière pour assurer sa protection et son 
renouvellement. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS À PRÉCONISER 

1. Procéder à un inventaire écoforestier de 
Shannon et identifier les secteurs dôint®r°ts 
particuliers (ex. : pinède, érablière à sucre, etc.) 
en partenariat public-priv®, ¨ lô®chelle locale ou 
régionale. 

2. Ins®rer aux r¯glements dôurbanisme, des 
dispositions normatives et qualitatives encadrant 
le déboisement et le reboisement, la protection 
des percées visuelles, des berges, des sources 
dôeau potable, le prélèvement de la ressource 
min®rale, lôajout dôinfrastructures anthropiques 
très visibles (ex. : ligne de transport dô®nergie 
électrique, antenne de communications), etc. 

3. Contrôler les activités au sein de la forêt en 
identifiant des zones distinctes et des usages 
autorisés, en conformité au schéma 
dôam®nagement r®vis® de la MRC.  Par exemple, 
circonscrire des secteurs de villégiature, de 
récréation extensive ou intensive, agricole, etc. 

4. Exiger des informations supplémentaires lors 
dôune exploitation foresti¯re (ex. : plan de 
gestion, prescription sylvicole, suivi 
environnemental, etc.) et prévoir les amendes 
spécifiques et permises en vertu du pouvoir 
conféré aux municipalités en cas de 
contravention. 

5. Utiliser les services professionnels disponibles à 
lô®chelle r®gionale, m®tropolitaine ou provinciale 
pour aider la Municipalité à assurer le respect 
des dispositions réglementaires et à valoriser le 
renouvellement de la ressource. 

2e GRANDE ORIENTATION : 
 

RECONNAÎTRE LA POLYVALENCE DU 
TERRITOIRE FORESTIER AVEC UN SOUCI 
CONSTANT POUR UN DÉVELOPPEMENT 

DURABLE ET HARMONIEUX 
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6. Planifier adéquatement les tracés et les 
usages récréatifs et ériger des aménagements 
ad®quats, sôil y a lieu, de mani¯re ¨ ®viter les 
nuisances occasionn®es par lôutilisation des 
sentiers récréatifs (ex. : motoneige) ou par 
certaines infrastructures récréatives (ex. : 
piste de course, de karting, etc.). 

7. Autoriser les différents usages récréatifs en 
harmonie avec le milieu humain et naturel.  
Autoriser les usages complémentaires  et 
intégrés à un site récréo touristique (service et 
hébergement).  De plus, les autres usages 
autorisés dans les aires limitrophes devront 
être compatibles et complémentaires au 
produit touristique (ex. : activité équestre, 
gîtes touristiques, villégiature, etc.). 

8. Établir des relations avec les différentes 
associations de sport ou avec les différents 
promoteurs dô®v®nements pour tenir des 
compétitions, des rallyes, des sorties 
pédestres ou autres activités écotouristiques à 
Shannon. 

9. Reconna´tre lôimportance de la piste 
multifonctionnelle traversant le territoire de 
Shannon et prévoir son entretien, en 
partenariat ou en concertation avec dôautres 
intervenants ou organismes. 

10. Initier ou appuyer des projets de protection et 
de valorisation des composantes naturelles de 
ce territoire ressource (ex. : faune, flore, sol, 
eau) pour le bénéfice de la collectivité locale 
ou touristique et pour les générations futures 
(ex. : sentier national, centre dôinterpr®tation 
de lôancienne centrale hydro-électrique, etc.). 

11. Établir des mesures correctives ou 
préventives pour assurer la sécurité publique 
et limiter les nuisances associées aux activités 
comportant des contraintes environnementales. 
Par exemple, identifier les sources de 
contraintes naturelles (ex. : zone inondable, 

etc.) ou anthropiques (ex. : sablière). Préciser la 
délimitation de ces secteurs par une cartographie 
appropriée aux niveaux local et régional.  Régir 
r®ciproquement lôimplantation de telles activit®s.  
Int®grer aux r¯glements dôurbanisme les 
dispositions normatives contenues au niveau 
régional ou provincial concernant les secteurs de 
contraintes. 

 
AFFECTATION DU SOL ET DENSITÉ 

DõOCCUPATION 
 
Le territoire boisé de Shannon, ¨ lôexception de la 
partie comprise sur le territoire de la Défense 
Nationale, constitue lôaffectation foresti¯re, soit une 
vaste aire polyvalente.  Cette polyvalence accordée à 
ce territoire est toutefois encadrée par une 
r®glementation n®cessaire au respect dôun 
développement durable, harmonieux et de très faible 
densité ou intensité.  Rappelons que le territoire 
forestier est perceptible facilement à partir des rues 
existantes, des sentiers, des parcours navigables, ou 
encore par survol aérien.  Outre cette caractéristique 
visuelle, le territoire forestier joue un rôle important 
sur le plan environnemental et touristique. 
 
En respect du schéma dôam®nagement r®vis® de la 
MRC de La Jacques-Cartier, le règlement de zonage 
viendra pr®ciser au sein de lôaire foresti¯re, les zones 
axées davantage sur une fonction dominante et 
complémentaire à la foresterie (ex. : agriculture, 
récréation, conservation, villégiature).  Selon les 
zones ainsi définies, différents usages compatibles 
pourront être autorisés, accompagnés de certaines 
normes de contrôle qualitatives et de densité.  Les 
érablières, les gîtes touristiques, les centres 
®questres, lôexploitation forestière contrôlée, certains 
usages récréatifs, les activités écoforestières, les 
sentiers, les aménagements publics pour 
lôinterpr®tation des composantes naturelles, certains 
usages agricoles, la vill®giature (et non lôactivit® 
résidentielle), les commerces et services 
complémentaires à un centre ou une infrastructure 
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récréo-touristique (ex. : base de plein air avec 
service dôh®bergement ou de restauration, 
camping, relais de motoneige, etc.) demeurent les 
principaux exemples dôusages compatibles selon 
les zones circonscrites dans lôaire foresti¯re.  
 
Il est ¨ noter quôon retrouve ¨ lôint®rieur de 
lôaffectation foresti¯re des aires de conservation 
ainsi que des terres agricoles protégées par la Loi 
sur la Protection du Territoire et des Activités 
agricoles (LPTAA). Ces espaces sont identifiés 
comme étant des affectations du sol distinctes au 
plan des affectations du sol.     
 
Enfin, la densit® brute dôoccupation du sol dans 
lôaire foresti¯re demeure tr¯s faible.  Lôindice 
dôoccupation au sol doit demeurer très faible 
(indice de 0,25 par exemple). Les secteurs de 
villégiature devront respecter les normes fixées au 
niveau réglementaire (ex. : terrain de 10 000 m2 
minimum). 
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5.3 LE KAKI MILITAIRE 

 
La lecture des sections précédentes a permis 
dôapprendre que la pr®sence de la D®fense 
Nationale à Shannon remonte au siècle dernier, 
quôelle a modifi® lôoccupation du territoire et 
quôenfin, elle occupe un rôle très important dans 
lô®conomie locale et r®gionale. 
 
Le territoire militaire comprend trois principaux 
secteurs.  Le premier secteur correspond aux 
logements militaires, secteur résidentiel autrefois  
appelé le « PMQè. Aujourdôhui d®nomm® secteur 
des loyers familiaux, depuis que la gestion de ses 
bâtiments furent confiés a une agence «lôagence 
des loyers familiaux».  Le deuxième secteur 
comprend toutes les infrastructures et les 
b©timents li®s ¨ lôop®ration et  ¨ la gestion de 
lôactivit® militaire (ex. : quartier général, service de 
police et de pompiers, bureaux administratifs et 
salles dôenseignement et dôentra´nement, voirie et 
génie, centre récréatif, hôpital, etc.)  Enfin, le 
troisième secteur correspond au vaste territoire 
forestier qui sô®tend principalement au nord, qui 
sert ¨ lôentra´nement des troupes. 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS À PRÉCONISER 

1. Lors dôun programme de r®organisation, de 
restructuration ou de rationalisation par les 
autorités militaires et fédérales, appuyer le 
maintien de la Base militaire à Shannon.  Son 
rôle et son rayonnement économiques au sein de 
la communauté sont très importants dôo½ 
lôimportance de reconnaître la Base militaire 
comme un atout. 

2. Maintenir les bonnes relations entre les autorités 
fédérales et locales pour maintenir des ententes 
mutuelles de services (ex. : protection incendie), 
pour partager ou transférer des équipements et 
des infrastructures (ex. : loisirs, rues, luminaires, 
etc.) et enfin, pour minimiser les contraintes sur 
le milieu (ex. : bruit, circulation lourde, etc.). 

3. Continuer les démarches entreprises auprès du 
gouvernement fédéral pour résoudre la 
probl®matique li®e ¨ la contamination de lôeau et 
du sol. 

3e GRANDE ORIENTATION : 
 

RECONNAÎTRE LA BASE MILITAIRE COMME 
ÉTANT UN VECTEUR DE DÉVELOPPEMENT 

ÉCONOMIQUE IMPORTANT 
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AFFECTATION DU SOL ET DENSITÉS 

DõOCCUPATION 
 
Lôaffectation militaire couvre lôensemble de la 
propriété du gouvernement fédéral pour les 
besoins de la Défense Nationale.  Selon le 
découpage de cette aire militaire en zones 
définies au règlement de zonage, différents 
usages pourront être autorisés.  Ces usages 
seront liés à la vie militaire (ex. : logements, 
commerces et services, etc.), à la défense 
nationale (ex. : administration, entraînement, 
surveillance, recherche, opérations, etc.) et enfin, 
aux activités complémentaires (ex. : récréation, 
foresterie, plein air, etc.).  La réglementation 
dôurbanisme nôa cependant pas de juridiction sur 
le territoire fédéral.  Le règlement de zonage 
viendra identifier le territoire fédéral conformément 
au plan des affectations du sol.  Toutefois, sur ces 
espaces, les usages et constructions sont gérés 
par la çPolitique dôam®nagement ï Secteur 
résidentiel et commercial de la Base Militaire de 
Valcartier» (Résolution du Conseil numéro 137-
09-99) y compris ses modifications ultérieures, où 
encore par une politique de remplacement à cette 
politique. 
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5.4 LE JAUNE CHAMPÊTRE 

 
Le jaune champêtre correspond principalement à 
lôaffectation champêtre définie au schéma 
dôam®nagement r®vis® de la MRC de La Jacques-
Cartier.  À Shannon, le caractère champêtre est 
perceptible dans lôaxe de la rue Wexford au nord 
du territoire et de part et dôautre de la rivi¯re 
Jacques-Cartier au sud-ouest.  La fonction 
résidentielle de très faible densité, établie en 
bordure des rues existantes (ex. : Wexford, 
Dublin, etc.), sans la pr®sence dôun r®seau 
municipal dôaqueduc, forme le paysage de cette 
composante territoriale. 
 
En compl®ment ¨ lôactivit® r®sidentielle, on peut 
retrouver quelques commerces ou services de 
voisinage (ex. : dépanneur), gîtes touristiques, 
sentiers r®cr®atifs, ferme dôagr®ment ou artisanale 
(ferme dôagr®ment). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS À PRÉCONISER 

1. En conformité aux orientations et aux affectations 
du schéma dôam®nagement r®vis® de la MRC, 
circonscrire et désigner les aires champêtres. 

2. En respect de la politique de gestion de 
lôurbanisation ®tablie aux niveaux provincial et 
régional, ne pas permettre les nouveaux 
d®veloppements r®sidentiels, ni lôouverture de 
nouvelles rues et dôinfrastructures urbaines dans 
les aires rurales, sauf pour résoudre une 
probl®matique dôordre s®curitaire et 
environnemental (ex. : bouclage de rue ou de 
r®seau dôaqueduc).  Ainsi, les nouvelles 
résidences ne sont permises que si elles sont 
situées sur des terrains adjacents à une rue déjà 
existante et reconnue (lotie ou construite). 

3. Préconiser une très faible intensité et densité 
dôoccupation du sol dans ce type de secteur 
(ex. : superficie et largeur de terrain plus 
grandes, marges de recul plus grandes, 
architecture villageoise plutôt que contemporaine 
ou futuriste, etc.). 

4. Appuyer les projets novateurs, bénéfiques pour 
lô®conomie locale, respectueux des principes du 
développement durable, harmonisés au cadre 
bâti, humain et naturel limitrophe, et enfin, à 
valeur ajoutée sur le plan écotouristique (ex. : 
ferme équestre, élevage de cerfs, etc.). 

5. R®gir lôexploitation foresti¯re dans ces secteurs 
pour préserver les qualités intrinsèques du 
paysage champêtre. 

 

4e GRANDE ORIENTATION : 
 

RECONNAÎTRE ET PRÉSERVER LE PAYSAGE 
CHAMPÊTRE EXISTANT 
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6. Utiliser les ressources humaines ou 
financières disponibles dans les organismes 
locaux et supra-locaux en matière de 
développement économique, de promotion 
touristique, de financement, etc. lors de la 
conception, de la faisabilité, de la réalisation 
et de la consolidation dôun produit ou dôun 
service. 

 
AFFECTATION DU SOL ET DENSITÉ 

DõOCCUPATION 
 
Lôaffectation rurale définie localement correspond 
aux secteurs ruraux définis régionalement.  Un 
premier secteur englobe principalement les 
terrains limitrophes au chemin de Wexford sur une 

profondeur dôenviron 100 m (° 330 pi) de chaque 
côté.  Un deuxième secteur englobe 
principalement les terrains sis de part et dôautre de 
la rivière Jacques-Cartier, du chemin de Dublin et 
du boulevard Jacques-Cartier au sud-ouest du 
territoire. 
 
Lôactivit® résidentielle en bordure des rues 
existantes seulement, les gîtes touristiques, la 
r®cr®ation extensive et lôagriculture sans ®levage 
sôav¯rent possibles selon les modalit®s du 
règlement de zonage.  De plus, certaines activités 
complémentaires et de faible intensité (ex. : ferme 
dôagr®ment, commerces et services de voisinage, 
etc.) peuvent sôajouter dans la liste des usages 
permis, toujours selon les prescriptions du 
règlement de zonage et du contenu du schéma 
dôam®nagement r®vis® de la MRC. 
 
La densit® dôoccupation du sol dans une aire 
champêtre doit demeurer très faible. 
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5.5 LE ROUGE URBAIN 

 

Un premier p®rim¯tre dôurbanisation a ®t® d®fini 
dans le cadre de la confection du schéma 
dôam®nagement r®vis® de la MRC en 2002 et 
modifié en 2010 pour tenir compte de la nouvelle 
r®alit® de Shannon (r®seau dôaqueduc).  Par 
d®finition, un p®rim¯tre dôurbanisation est un 
espace o½ lôon concentre les d®veloppements 
urbains existants et futurs (ex. : nouvelles rues 
publiques, fonctions résidentielles variées, 
commerciales, communautaires, densité plus 
®lev®e en pr®sence dôinfrastructures et 
dô®quipements municipaux, etc.). 
 

Le périmètre urbain permet de répondre à la 
demande anticipée pour accueillir la croissance 
urbaine.  Ce périmètre prend forme de part et 
dôautre de la rivière Jacques-Cartier, en bordure 
de la rue Dublin et du boulevard Jacques-Cartier 
(partie est) et dans lôaxe du chemin Gosford. 
 

Des principes de gestion de lôurbanisation 
sôajoutent aussi au p®rim¯tre urbain circonscrit. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS À PRÉCONISER 

1. Confirmer le p®rim¯tre dôurbanisation d®finit ¨ 
lô®chelle r®gionale et y concentrer lôouverture des 
nouveaux développements urbains. 

2. Identifier et appliquer les règles de gestion 
optimale du d®veloppement ¨ lôint®rieur et ¨ 
lôext®rieur de ce périmètre.  Plus précisément, 

ê lôint®rieur du p®rim¯tre urbain : 
- Autoriser lôouverture de nouvelles rues 

publiques seulement ; 
- Distinguer le développement urbain selon les 

phases de consolidation (rues existantes), de 
priorisation (nouveau développement en 
continuité) et de réserve (futur 
développement) ; 

- Pr®voir et utiliser, sôil y a lieu la m®canique 
de permutation de certaines aires 
considérant les aléas du marché ; 

- Développer des phases réduites et atteindre 
un certain pourcentage de développement 
(construit) (ex. : 75%) avant de débuter une 
nouvelle phase ; 

- Densité variée et généralement plus élevée. 

ê cet ®gard, le plan dôurbanisme est 
accompagné à titre indicatif du plan montrant le 
p®rim¯tre dôurbanisation et les zones prioritaires 
et de réserve urbaine (voir annexe 2). 

5e GRANDE ORIENTATION : 
 

STRUCTURER UN DÉVELOPPEMENT URBAIN 
DE QUALITÉ ET MULTIFONCTIONNEL 
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ê lôext®rieur du p®rim¯tre urbain : 
- Ne pas autoriser lôouverture de nouvelles 

rues publiques ; ceci ne doit pas avoir 
pour effet dôemp°cher de r®soudre une 
probl®matique dôordre fonctionnel, 
sécuritaire ou environnemental (ex. : 
bouclage, 2e issue, etc.).  De plus, les 
situations protégées par droits acquis 
peuvent être reconnues ; 

- Autoriser la construction en bordure des 
rues existantes selon la réglementation 
(consolidation) ; 

- Très faible densité (ex. : largeur de terrain 
en bordure de rue ou superficie plus 
importante) ; 

- Ne pas autoriser lôouverture de nouvelles 
rues privées.  Les accès privés à des 
secteurs forestiers, récréo-touristiques ou 
de villégiature sont autorisés. 

 
3. Privilégier les développements concentrés qui 

se réalisent en continuité avec les secteurs 
bâtis et les infrastructures déjà existantes 
plutôt que les développements ponctuels et 
dispersés.  Autrement dit, favoriser le 
renforcement du périmètre urbain plutôt que 
lô®mergence de plusieurs petits noyaux 
urbains disséminés sur le territoire. 

 
4. Combler les terrains vacants dans le 

périmètre urbain en fonction des principes 
d'harmonisation des usages, des types 
dôhabitations et des styles architecturaux, et 
d'intégration au domaine bâti.  Réserver, s'il y 
a lieu, les terrains possédant des 
caractéristiques naturelles intéressantes 
(boisé, vues, rivière, etc.) pour la création d'un 
secteur résidentiel dit "haut de gamme".  
Créer, sôil y a lieu, une taxe sur les terrains 
vacants desservis. 

 

5. Identifier et distinguer les secteurs dôhabitation 
homogènes ou compatibles en termes de densité 
ou de structure dôhabitation. 

 
6. Adapter les types dôhabitations (uni familial 

versus multifamilial), (multifamilial en co-
propri®t®) et lôimplantation de celles-ci aux types 
de voies de circulation et aux concentrations 
dôactivit®s communautaires et de services. 

 
7. Considérer la présence sur le marché de 

nouvelles formules de logements destinés à 
certains besoins spécifiques (ex. : résidence pour 
personnes âgées, résidence bi-génération, 
garderies en milieu familial, télé-travail) en 
sôassurant de pr®server la qualit® de vie des 
résidents.  Analyser la possibilité d'implanter 
davantage de logements destinés aux personnes 
âgées autonomes (résidence pour personnes 
âgées, foyer, etc.). 

 
8. Maintenir le parc résidentiel en bon état, par 

exemple en adhérant à des programmes de 
restauration et d'amélioration des conditions de 
logements ou en faisant respecter le règlement 
des nuisances. 

 
9. Éviter les secteurs de contraintes naturelles pour 

y construire des nouvelles rues et des bâtiments 
(pentes fortes, risque inondation, etc.). 

 
10. Confirmer les usages actuels de nature 

commerciale, publique, institutionnelle et 
communautaire dans le périmètre d'urbanisation.  
Privilégier l'implantation des commerces et des 
services dans le périmètre d'urbanisation et 
autoriser les nouveaux équipements publics, 
institutionnels et communautaires principalement 
¨ lôint®rieur du p®rim¯tre d'urbanisation afin d'y 
concentrer les activités urbaines à caractère 
municipal et communautaire. 
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11. Confirmer le caractère multifonctionnel du 

périmètre d'urbanisation et privilégier les 
entreprises offrant des spécificités, des 
particularit®s et de lôanimation.  Permettre une 
gamme d'activités commerciales et de 
services répondant principalement aux 
besoins de la population locale. 

 
12. Circonscrire des secteurs dôactivit®s mixtes 

(habitation, commerce, service, récréation et 
loisirs, public) en considérant la compatibilité 
des usages entre eux.  Régir les usages 
contraignants de manière à éviter des 
incompatibilités ou des nuisances à travers la 
trame urbaine. 

 
13. Autoriser et régir différentes activités de 

services et de travail à la maison (ex. : bureau 
de professionnels, garderie, etc.) qui 
n'engendrent pas dôimpacts sur la qualit® de 
vie du voisinage, sur lôarchitecture du cadre 
bâti résidentiel et sur la qualité du milieu. 

 
 

 
14. Encourager ou initier des projets dôam®lioration 

du cadre bâti et des infrastructures urbaines, 
selon une approche globale et concertée (ex. : 
ministère des Transports du Québec, Hydro-
Québec, ministère de la Culture, etc.). 

 
15. Que ce soit ¨ lôint®rieur ou ¨ lôext®rieur du 
p®rim¯tre dôurbanisation, utiliser sôil y a lieu, les 
nouveaux outils urbanistiques pour gérer les cas 
particuliers (ex. : projets particuliers, usages 
conditionnels, PIIA, etc.). 

 
16. Prioriser les analyses et les démarches pour 

modifier ou ajouter un nouveau pont à deux voies 
au-dessus de la rivière. 
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AFFECTATION DU SOL ET DENSITÉ 

DõOCCUPATION 
 
Lôaffectation urbaine correspond au périmètre 
dôurbanisation telle que d®finie au pr®sent plan 
dôurbanisme (annexe 2), en respect des 
orientations du gouvernement régional (MRC) et 
provincial.  Cette aire restreinte vise à consolider 
et à prioriser le développement urbain selon les 
phases de consolidation et dôexpansion (aires 
prioritaires et de r®serve) (voir aussi lôannexe 2).  
Selon différents objectifs, critères et conditions à 
respecter et définis au niveau régional (Politiques 
du sch®ma dôam®nagement r®vis® de la MRC), il 
pourra y avoir une permutation ou un balancement 
entre une aire de réserve et une aire prioritaire.  
Cette permutation peut se justifier par une 
nouvelle réalité du développement, un 
changement de promoteur, une faillite ou un 
nouveau produit sur le marché. 
 

Par définition, le p®rim¯tre dôurbanisation 
comprend différentes affectations urbaines et la 
densit® dôoccupation est g®n®ralement plus 
®lev®e.  De fa­on globale et ¨ lô®chelle du 
p®rim¯tre dôurbanisation, la densit® maximale 
dôoccupation r®sidentielle est fix®e ¨ 15 logements 
¨ lôhectare brut. 

 

ê lôint®rieur du p®rim¯tre urbain, nous retrouvons 
différentes fonctions structurantes ou non.  
Lôhabitation, les commerces, les services publics 
et privés, les fonctions administratives et 
communautaires, les espaces récréatifs forment la 
trame urbaine.  Ces diverses fonctions peuvent 
constituer des zones distinctes ou mixtes.  Le 
règlement de zonage viendra préciser les types de 
zones et les usages autorisés dans chacune de 
ces zones.  Il faudra sôassurer toutefois du respect 
des orientations définies au niveau local (plan 
dôurbanisme) et au niveau r®gional (sch®ma 
dôam®nagement r®vis®). 

 

En termes de devenir, la demande pour 
lôh®bergement des personnes ©g®es ou pour la 
maison interg®n®rationnelle est susceptible dô°tre 
accrue.  Il faut donc pr®voir ce type dôusage sur le 
territoire en respect des orientations et des 
affectations définies précédemment. 

 

Le p®rim¯tre urbain est compos® aussi dôune trame 
commerciale et de services divers.  Ceux-ci 
desservent la population locale en biens et services 
courants.   

 

Les aires récréatives, les parcs et les espaces de 
loisir / d®tente actuels ou futurs peuvent faire lôobjet 
dôun zonage distinct ou non. 
 
Enfin, certains éléments naturels inclus dans le 
périmètre urbain comme la rivière Jacques-Cartier 
peuvent être zonés distinctement à des fins de 
conservation. 
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5.6 LE VIOLET INDUSTRIEL 

 
Jusquô¨ maintenant, la fonction industrielle ne 
sôest pas encore d®velopp®e ¨ Shannon.  
Pourtant, il existe un potentiel de développement 
intéressant à cet effet ¨ lôentr®e sud-est de la 
Municipalité près du secteur de Saint-Gabriel-de-
Valcartier, plus précisément dans le secteur 
limitrophe aux installations de SNC-Lavalin et 
dans le « Bloc Donnacona ». 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

ACTIONS À PRÉCONISER 

1. Circonscrire une zone industrielle distincte selon 
le potentiel de développement et le contexte 
environnant. 

2. Établir une ségrégation des usages possibles au 
Règlement de zonage, de manière à éviter des 
nuisances élevées sur le milieu naturel et bâti. 

3. Réserver des zones sp®cifiques ¨ lôextraction 
minérale (carrière, sablière). 

4. Planifier des zones tampons adéquates afin de 
minimiser les contraintes qui pourraient découler 
de la pratique des activités industrielles. 

5. Exiger des mesures de protection et de suivi 
environnemental ainsi quôun plan de mesures 
dôurgence pour une activit® g®n®rant des 
contraintes ou présentant des risques 
environnementaux. 

 

 

6e GRANDE ORIENTATION : 
 

RECONNAÎTRE LE POTENTIEL DE 
DÉVELOPPEMENT INDUSTRIEL À 

LõEXTR£MIT£ SUD-EST DU TERRITOIRE 
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AFFECTATION DU SOL ET DENSITÉ 

DõOCCUPATION 
 
Lôaffectation industrielle regroupe des terrains 
vacants actuellement.  Ces terrains sont localisés 
¨ lôentr®e sud-est de la Municipalité, et du côté 
sud de la Route 369. 
 
Les usages industriels à faible incidence ou à 
moyenne incidence, incluant lôextraction du sable 
ou du roc pourront être autorisés et définis 
davantage au Règlement de zonage. 
 
Lors du développement de cette zone industrielle, 
il faut prendre les précautions nécessaires pour 
®viter dôajouter ou dôaggraver des probl¯mes de 
contamination ou de pollution et ce, tant dans le 
sol, dans de lôeau. 
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5.7 LE TRACÉ  PROJETÉ ET LE TYPE DES 
PRINCIPALES VOIES DE 
CIRCULATION ET DES RÉSEAUX DE 
TRANSPORT 

 
À Shannon, les principales infrastructures de 
transport sont de nature routière.  Les diverses 
activités militaires (déplacements aériens) ne sont 
pas prises en compte étant donné que la 
Municipalit® nôexerce aucun droit sur celles-ci.  
 
Sur le plan routier, la Route 369 (route numérotée 
par le ministère des Transports du Québec) 
permet dôassurer la liaison au territoire de la Ville 
de Québec en se transformant en autoroute vers 
le sud (autoroute Henri-IV).  Vers lôouest, la Route 
369, nommée boulevard Jacques-Cartier pour la 
partie qui circule au sud de la rivière Jacques-
Cartier à Shannon, permet dôacc®der au territoire 
de Sainte-Catherine-de-la-Jacques-Cartier et à la 
région de Portneuf. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les trois autres principaux axes routiers qui 
permettent de circuler dans la Municipalité sont le 
chemin de Gosford, le chemin de Dublin et le 
chemin de Wexford.  Les autres rues viennent se 
greffer à ces axes collecteurs et complètent le 
réseau local de circulation. 
 

 
En terme dôam®lioration du r®seau routier, il faut 
prévoir les investissements nécessaires à tous les 
niveaux gouvernementaux pour poursuivre sur une 
base graduelle et continuer les corrections, 
modifications, ajouts aux infrastructures routières 
actuelles dans lôobjectif ultime dôassurer une desserte 
fonctionnelle et sécuritaire (ex : ajout de voies de 
virage réservées en face de la base, élargissement 
du pont, correction de courbes, etc.). 
 
Sur le plan du transport en commun, le service 
régional de transport dessert actuellement la 
population résidant ou travaillant sur le territoire 
urbain de la Défense Nationale (extension de 
parcours numéro 77). 
 
Sur le plan ferroviaire, les anciennes infrastructures 
sur le territoire de Shannon nôexistent plus. 
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Lôancienne voie ferr®e a laiss®e place ¨ 
lôam®nagement du parc r®gional lin®aire Jacques-
Cartier / Portneuf, en continuité avec le parc 
linéaire des Cheminots aménagé sur le territoire 
de la Ville de Québec. Elle fait lôobjet dôune 
affectation particulière compte tenu de son 
importance sur le territoire.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les sentiers pédestres dont celui correspondant 
au Sentier National ainsi que les sentiers pour les 
véhicules récréatifs (motoneiges) complètent les 
réseaux de circulation à Shannon. 
 
Enfin, les lacs et les cours dôeau pr®sents ¨ 
Shannon ne doivent pas servir ¨ lô®tablissement 
dôun commerce dôhydravions, consid®rant la 
qualit® de lôeau, les caract®ristiques naturelles du 
paysage, la quiétude du paysage rural, des projets 
de nature éco-touristique, etc. 
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5.8 LES ZONES DE CONTRAINTES ET LES 
TERRITOIRES DõINT£RĆTS OU 
DõINTERVENTIONS PARTICULIERS 

 
Bien que les secteurs de contraintes naturelles ou 
anthropiques ainsi que les territoires dôint®r°ts ou 
dôinterventions particuliers constituent des 
éléments de contenu facultatif au plan 
dôurbanisme en vertu de la Loi sur lôam®nagement 
et lôurbanisme, nous croyons utile dôen faire 
référence ici, à titre indicatif et de manière non 
limitative. 
 
Les secteurs de contraintes naturelles sont 
associ®s principalement aux risques dôinondation.  
Ces secteurs seront précisés au Règlement de 
zonage, en conformité avec les dispositions 
régionales et provinciales. 
 
Les secteurs de contraintes anthropiques sont 
ponctuels ou linéaires.  Il peut sôagir de ligne de 
transport dô®nergie (haute tension), dô®oliennes, 
de carrières et sablières, de coupe à blanc, 
dôactivit®s industrielles particuli¯res, etc.  Lors de 
lôimplantation de telles infrastructures ou usages, 
une planification judicieuse est nécessaire afin de 
minimiser les impacts sur le milieu. 
 
Les actions préconisées sont les suivantes : 
 
Å Assurer la sécurité et le bien-être de la 

population par une réglementation appropriée. 

Å Orienter le développement urbain sur les sols 
offrant le meilleur support pour la construction 
de bâtiments et les installations septiques. 

Å Assurer une protection supplémentaire du 
milieu aquatique. 

Å Préconiser des grands terrains. 
 
 

Les secteurs dôint®r°ts ou dôinterventions particuliers 
sont définis de manière à optimiser, à protéger, à 
restaurer, à revitaliser et à améliorer certains endroits 
de grande valeur.  Il peut sôagir de panorama visuel, 
de secteur naturel, de secteur dôint®r°t patrimonial, 
architectural et culturel. 
 
Certains éléments significatifs du patrimoine sont 
bien conservés (ex. : chapelle Saint-Joseph 
construite en 1944), ou encore mis en valeur (ex. : 
Centrale de Saint-Gabriel).  Dôautres ®l®ments 
pourront être conservés et mise en valeur selon une 
approche graduelle et selon les opportunités qui se 
présenteront (ex. : ancienne école de rang construire 
dans les années 1870). 
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Les actions préconisées sont les suivantes : 

Å Reconnaître la richesse du potentiel 
écologique, patrimonial, culturel, esthétique et 
touristique de la Municipalité en établissant un 
programme dôidentification, de sensibilisation 
et dôintervention (protection ou valorisation) sôil 
y a lieu, selon les ressources disponibles. 

Å Apporter des correctifs ou des améliorations 
sôil y a lieu. 

 
La rivière Jacques-Cartier, les paysages boisés et 
montagneux, les tourbières contribuent entre 
autres, à la richesse et à la beauté de Shannon.  
Des interventions ad®quates sôimposent pour y 
préserver les qualités intrinsèques de ses 
composantes naturelles.  Dôautre part, les 
éléments bâtis du milieu nous révèlent des 
informations précieuses sur notre passé (ex. : 
chapelle historique, école de rang, ancienne 
centrale, etc.). 
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5.9 INTERPRÉTATION DES 
AFFECTATIONS DU SOL  

 
Le plan des affectations du sol est joint en annexe 
et fait partie intégrante du présent règlement 
(Annexe 1).  Il divise le territoire municipal en aires 
dôam®nagement identifi®es par une affectation 
dominante.  Celle-ci permet dôannoncer la 
vocation principale des terrains inclus dans 
chaque aire dôam®nagement.   
 

Une affectation dominante nôest pas 
nécessairement exclusive, précise ou parfaitement 
homogène.  Certains usages peuvent être 
autorisés en raison de leur compatibilité avec la 
grande affectation.  Ces usages seront définis de 
façon détaillée pour chacune des zones faisant 
partie dôune aire dôam®nagement dans le 
règlement de zonage.  Certains de ceux-ci 
pourront être autorisés, sous des conditions 
spécifiques, pour tenir compte des utilisations 
existantes, des besoins du milieu et des 
particularités des aires ou des zones concernées.  
Cependant, lors de la rédaction du règlement de 
zonage, la définition des usages devra être 
r®alis®e en fonction du sch®ma dôam®nagement 
révisé et de lôaffectation dominante pr®vue au plan 
des affectations du sol. 
 

Le plan des affectations du sol et de répartition 
des densit®s dôoccupation se veut souple et 
g®n®ral.  Lôexercice dôidentification des aires sur le 
terrain et des usages compatibles ne doit pas 
correspondre à un calque du plan de zonage.  Il 
sôagit plut¹t dôillustrer la hi®rarchisation des 
différentes fonctions sur le territoire municipal. 
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5.10 P£RIMĉTRE DõURBANISATION ET 
PHASAGE DE DÉVELOPPEMENT 

 
Le sch®ma dôam®nagement r®vis® (SAR) de la 
MRC de La Jacques-Cartier, entré en vigueur le 
15 juillet 2004, a délimité le périmètre 
dôurbanisation de la Municipalit® de Shannon et 
définit des phases de développement.  Entre ce 
moment et lôadoption du pr®sent plan dôurbanisme, 
le SAR fût modifié afin de redéfinir la limite du 
p®rim¯tre dôurbanisation pour tenir compte dôune 
nouvelle situation, soit de lôimplantation du r®seau 
municipal dôaqueduc sur le territoire de Shannon. 
 
Le réajustement du p®rim¯tre dôurbanisation a 
permis de régulariser certaines situations 
problématiques.  Dôune part, plusieurs terrains 
actuellement desservis par le r®seau dôaqueduc 
ou dont le projet de lotissement avait déjà été 
accepté par la Municipalité ont été inclus à 
lôint®rieur du p®rim¯tre dôurbanisation.  Dôautre 
part, des aires soumises à des contraintes 
naturelles majeures ont été exclues de celui-ci. 
 
Les zones prioritaires sont localis®es ¨ lôint®rieur 
du périmètre dôurbanisation.  Ces zones 
permettent identifie les espaces priorisés à court 
et moyen terme pour le développement urbain.  La 
superficie totale de la zone prioritaire 
dôam®nagement est dôenviron 210 hectares.  
Quant à la zone de réserve, sa superficie est 
dôenviron 48 hectares.  Les développements à 
lôint®rieur de cet espace sont limit®s aux terrains 
contigus à une rue publique.  Le bouclage de rue 
est également autorisé. 
 
Le p®rim¯tre dôurbanisation de la Municipalit® de 
Shannon ainsi que les zones prioritaires de 
développement et de réserve sont illustrés à 
lôannexe 2. 
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6.0 QUELQUES DISPOSITIONS 
ADMINISTRATIVES ET 
INTERPRÉTATIVES 

 
 

6.1 IDENTIFICATION DU RÈGLEMENT 

 
Le pr®sent plan dôurbanisme constitue un 
r¯glement dôurbanisme au sens de la Loi sur 
lôam®nagement et lôurbanisme. 
 
EN CONSÉQUENCE, I 
 
l est PROPOSÉ par le conseiller Mario Lemire, 
APPUYÉ par le conseiller Stéphane Hamel ; 
 
QUE le règlement de ce Conseil portant le numéro 
348 soit et est adopté. 
 
 

6.2 TERRITOIRE ASSUJETTI 

 
Le pr®sent r¯glement sôapplique ¨ lôensemble du 
territoire sous juridiction de la Municipalité de 
Shannon. 
 
 

6.3 ABROGATION  

 
Le présent règlement abroge et remplace le plan 
dôurbanisme num®ro 178 adopt® par la 
Municipalité de Shannon en 1991. 
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6.4 ENTRÉE EN VIGUEUR 

 
Le présent règlement numéro 348 entre en 
vigueur conformément à la loi. 
 
 
 
ADOPTÉ À SHANNON, QUÉBEC CE 25e JOUR 
DU MOIS DE JANVIER 2011. 
 
 
 
 
 
 
 
 

M. Clive Kiley, Maire 
 
 
 

M. Hugo Lépine, Directeur-Général 
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ANNEXE 1 
 
PLAN DES AFFECTATIONS DU SOL 
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